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Remarquons encore que, lorsque la condition (11) est satisfaite
et que P se reduit ä (2), le facteur 0 est proportionnel ä ß.

On a en effet:
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de sorte qu'on peut ecrire:

® "TT ; <14>

cela montre bien encore que 0 sera constant si ß l'est; et Ton

a vu que le cas se presente pour la classe polytropique n 3,
4

c'est-a-dire pour J

Seance du 16 mai 1935.

M. Gysin. — Les minerals de cuivre de Kinsenda (Congo

beige). Note n° 2. Sur la presence de deux Varietes de ckalcosine.

Nous avons indique precedemment1 que le minerai primaire
de Kinsenda etait essentiellement constitue par des mouches
de bornite criblees de fines lamelies de chalcopyrite et associees

ä des grains de chalcopyrite compacte. En outre, dans un grand
nombre d'echantillons, la bornite est envahie peripheriquement

par une chalcosine bleue, formant un lisere plus ou moins large.
Cette chalcosine n'est pas polychroique; entre les nicols croises,

en lumiere reflechie, eile parait sensiblement isotrope. On

1'observe, non seulement ä la peripheric des plages de bornite,
mais encore autour des fissures de ce dernier mineral. Les

contacts bornite-chalcosine sont flous. Les fines lamelles de

chalcopyrite incluses dans la bornite sont elles-memes aussi

transformees en chalcosine, mais ce remplacement est plus

1 M. Gysin, Les minerals de cuivre de Kinsenda (Congo beige).
Note n° 1. Les associations bornite-chalcopyrite. G. R. seances Soc.
Phys. et Hist. nat. Geneve, vol. 52, n° 1, janvier-mars 1935.
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tardif que celui de la bornite, et il subsiste souvent quelques
lamelies de chalcopyrite dans les plages de chalcosine bleue.
Les clivages (100) de la bornite se poursuivent sans deviation

dans la chalcosine peripherique. Dans les plages
complexes, formees de bornite et de chalcopyrite compacte,
seule la bornite (et les lamelies de chalcopyrite incluses) est

remplacee par la chalcosine bleue, la chalcopyrite compacte
restant intacte. Ce remplacement peut aller jusqu'a la dispari-
tion complete de la bornite primaire.

Exceptionnellement, nous avons observe une chalcosine
bleue anormale, formee de petits grains anisotropes.

La chalcosine bleue est elle-meme frequemment remplacee
peripheriquement par une chalcosine blanche ou gris-blanc,
tres nettement anisotrope entre les nicols croises. Cette chalcosine

blanche ne presente plus le clivage (100) de la variete
bleue; apres attaque par KCN, eile apparait constitute par de

petits grains diversement Orientes, presentant chacun un
clivage distinct selon (001) et groupes en une fine mosaique. Le

remplacement de la chalcosine bleue par la chalcosine blanche

part de la peripherie des plages ou des inclusions de gangue pour
progresser ensuite vers l'interieur en formant des lamelles

dirigees selon un canevas geometrique, generalement trigonal,
correspondant aux directions octaedriques (111) de la chalcosine

bleue et de la bornite preexistante. On distingue les Stades

suivants de remplacement: 1° Chalcosine bleue avec mince
bordure de chalcosine blanche; 2° Chalcosine bleue avec bor-
dure de chalcosine blanche et minces lamelles blanches se

rattachant ä cette bordure; 3° Interpenetration geometrique,
generalement trigonale, de lamelles de chalcosine bleue et de

chalcosine blanche; 4° Chalcosine blanche renfermant quelques
lamelles de chalcosine bleue dirigees selon un canevas trigonal;
5° Chalcosine blanche homogene, apparaissant formee, entre les

nicols croises, de petits grains diversement Orientes.

Dans quelques echantillons, on observe le remplacement de la

chalcopyrite par cette meme chalcosine blanche anisotrope.
Par contre, il est exceptionnel de constater le remplacement
direct de la bornite par la chalcosine blanche; dans presque tous
les cas, on observe le stade intermediate de chalcosine bleue.
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Dans les echantillons primitivement riches en chalcopvrite
et fortement oxydes, la chalcosine blanche resultant du rem-
placement de la chalcopyrite est ä son tour remplaeee par la
limonite selon le processus suivant: a) Chalcosine blanche

grenue renfermant des noyaux effranges de chalcopyrite;
b) Chalcosine blanche envahie peripheriquement par la limonite;

c) Propagation de la limonitisation vers l'interieur des

plages de chalcosine blanche selon des directions geometrique-
ment definies et formation d'une limonite cloisonnee. Les

cloisons de cette limonite forment un canevas orthogonal,
trigonal et meme octogonal. Les directions selon lesquelles

progresse la limonitisation semblent correspondre aux plans
(111) et meme (201) de la chalcopyrite primaire. Par contre,
l'orientation des grains de chalcosine dans une meme plage ne

semble pas exercer d'influence sur le processus de la limonitisation.

II reste maintenant ä rechercher l'origine des differentes
varietes de chalcosine observees. L'isotropie de la chalcosine

bleue, son remplacement par la chalcosine blanche selon des

directions octaedriques, l'apparentent d'une fagon satisfaisante
ä la chalcosine bleue cubique, formee au-dessus de 91°, done

hypogene, bien que sa disposition ä la peripherie et le long des

fissures de la bornite, ainsi que ses contacts flous avec ce

dernier mineral, eussent permis de suggerer au premier abord

un processus de remplacement supergene. Nous considerons la
chalcosine bleue de Kinsenda comme resultant d'un processus
de remplacement hypogene de la bornite primaire; ce remplacement,

effectue probablement longtemps apres le depot des

mineraux primaires, doit etre attribue ä Paction de solutions
mineralisees ascendantes, moderement chaudes, sur la bornite.

Quant ä la chalcosine blanche, sa repartition ä la peripherie
des plages de chalcosine bleue et de chalcopyrite, sa structure
grenue independante des reseaux cristallins des mineraux pre-
existants et son abondance dans les parties oxydees des gise-

ments la font considerer sans aueun doute comme un produit
de remplacement supergene (cementation). Dans les echantillons

particulierement riches en cuivre, on observe, ä cote
de cette chalcosine de cementation, de larges mouches de chalco-
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sine blanche xenomorphe resultant de la precipitation directe
des solu tions descendantes dans les cavites et fissures de la
röche.

Geneve, laboratoire de mineralogie de VUniversite.

E. Briner et J. Carceller. — Sur Vaction catalytique d'Oxydation

exercee par Vozone dans VOxydation des hydrocarbures.

II a ete reconnu que dans certains cas — notamment dans

l'ozonation des aldehydes et des sulfites (E. Briner, A. Demolis
et H. Paillard, Jour. de Ghim. Phys., tome 29, p. 339, 1932;
E. Briner et H. Biedermann, Hei. Chim. A., tome 15, p. 1227,

1932) — l'ozone etait capable, en plus de son action oxydante
propre, d'exercer une action catalytique d'oxydation. On a

trouve, en effet, en se servant d'oxygene ozone des quantites
d'oxygene fixe bien superieures ä Celles correspondent ä l'ozone

disparu.
Les auteurs se sont donne pour täche de rechercher si et dans

quelles conditions une action catalytique semblable pourrait se

manifester dans 1'Oxydation des hydrocarbures par l'oxygene
ozone. A cet effet divers hydrocarbures ont ete mis ä 1'etude.

Voici quelques resultats enregistres dans les premiers essais

effectues sur le butane (un tube de ce gaz a ete fourni ä titre
gracieux par la maison Butagaz, ä laquelle les auteurs adressent

leurs sinceres remerciements).
A la temperature ordinaire, l'ozone determine dejä une faible

Oxydation du butane, alors que l'oxygene n'a aucune action;
mais l'effet de l'ozone s'accentue enormement des que l'on
parvient aux temperatures auxquelles commence l'oxydation du
butane par l'oxygene. Par exemple, ä 140° on a enregistre
des proportions notables de produits d'oxydation ä la sortie
du tube laboratoire. En continuant ä elever la temperature,
— soit vers 280° lorsque le melange renferme 0,6% d'ozone —
la presence de l'ozone declanche une intense activite reaction-
nelle qui se manifeste par une forte condensation de produits
liquides ä la temperature ordinaire. L'intensite des reactions

d'oxydation est telle, qu'elle suffit ä entretenir, par la chaleur
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